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Formation des maîtres et concours : 
Unanimité contre le ministère  
 

C’est le 13 novembre que les ministères de l’éducation nationale et 
de l’enseignement supérieur ont communiqué les décisions arrêtées 
« sur la base de la synthèse des groupes techniques » ayant travail-
lé sur les concours et la formation des maîtres, et ont réussi à cette 
occasion la prouesse de faire l’unanimité; contre eux ! En effet l’en-
semble des syndicats d’enseignants, l’UNEF et les syndicats ly-
céens, les présidents d’université, les directeurs d’IUFM, le Conseil 
national de l’enseignement supérieur, la FCPE, ont fait part de leur 
« consternation ». 
 
Tous reprochent aux ministres de n’avoir pas tenu compte des pro-
positions exprimées depuis des mois, voire de revenir sur des enga-
gements pris sous le ministère de Xavier Darcos. Le projet final cor-
respond aux intentions de départ des représentants du ministère ! 
 
La place du concours est fixée en M2 avec l’admissibilité en septem-
bre et l’admission en juin. Les 2 épreuves d’admissibilité (français/
culture humaniste et mathématiques/ culture scientifique) ne font 
appel qu’à des connaissances académiques. Selon les dernières 
annonces de novembre, les épreuves d’admission consisteraient en 
une leçon-type formelle ciblant la maîtrise disciplinaire et une ana-
lyse de dossier dans un champ disciplinaire. Les stages ne sont pas 
pris en compte. Les lauréats au concours sont à la rentrée suivante 
en responsabilité d’une classe et bénéficient d’1/3 de décharge pour 
leur formation professionnelle. 
Pour le SNUipp, le ministère « sacrifie la dimension didactique et 
pédagogique » en faisant le choix d’une formation axée sur les sa-
voirs disciplinaires. Les mobilisations continuent pour que les ma-
quettes des masters intègrent une dimension didactique et corres-
pondent au cursus nécessaire à la formation des PE. 
 

Les différentes organisations (voir pages 2 et 3)  ont décidé 
d’organiser une journée nationale de mobilisation le 15 décem-
bre sur le thème « enseigner est un métier qui s’apprend ». El-
les appellent, notamment dans les IUFM, à des débats, des ras-
semblements, des assemblées générales afin de peser sur les 
projets ministériels avant parution des textes. 

 

Bulletin spéc
ial  

formation de
s enseignants

 

1ers rendez-vous 2010 
- Commissions FSU pour préparer le 

congrès : 7 et 8 janvier 2010 

- Réunions cantonales : semaine du 11 au 

17 janvier 2010 

Mardi 15 décembre 
Journée de  

mobilisation unitaire 

sur la formation  

  initiale des enseignants. 
 

Enseigner :  

un métier qui s’apprend ! 

Non à la réforme ! 

Exigeons  

une autre formation ! 
 

Assemblée Générale  
à l’amphi de l’IUFM  
à partir de 16h30 

Consig
nes 

page 6
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Communiqué intersyndical sur la réforme 
de la formation des enseignants 

" suite page 3 
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Communiqué intersyndical sur la réforme 
de la formation des enseignants 

Signataires :  
 

- UNEF 
- FSU, SNES-FSU, SNUipp-FSU, SNUEP-FSU, SNESUP-FSU, SNEP-FSU 
- Fédération UNSA éducation, SE UNSA, Sup Recherche UNSA, A et I UNSA, SNPTES UNSA, SI.EN UNSA 
- SGEN CFDT 
- FERC Sup CGT, CGT Educ’action 
- FCPE 
- UNL 
- FIDL 

(suite) 
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Des étudiants pour enseigner  

Une motion unitaire pour les conseils des maîtres 
 

Pour cette année transitoire de la réforme de la formation des 
enseignants, le gouvernement a choisi de mettre en place, dans 
l’urgence et l’improvisation, des stages en responsabilité pour 
les étudiants préparant le concours. 
Jusqu’à présent les stages en responsabilité étaient réservés 
aux PE2 stagiaires ayant d’une part passé le concours et, pour 
la plupart d’entre eux, ayant d’autre part bénéficié de stages 
d’observation et de pratique accompagnée. Le SNUipp, le SE et 
le SGEN proposent une motion aux conseils des maîtres pour 
dénoncer l’absence d’accompagnement, de préparation et d’ar-
ticulation de ces stages dans la formation. 

La motion dénonce également l’utilisation d’étudiants comme 
moyens d’enseignement pour compenser les insuffisances des 
postes budgétaires et demande le maintien d’une année de 
formation professionnelle après le concours.  
 

Une lettre aux parents 
 

Le SNUipp propose aussi une lettre à distribuer aux parents 
afin de leur donner quelques éléments concernant la réforme 
de la formation des enseignants et les conséquences sur les 
élèves. 
 

(motion et lettre aux parents à la  page suivante) 

Motion du conseil des maîtres 

Enseigner est un métier qui s’ap-

prend … sauf pour notre ministre 
 

A la rentrée 2009, quel a été notre étonne-
ment d’apprendre que des étudiants volon-
taires préparant le concours d’entrée à 
l’IUFM cette année serait devant une 
classe. La carotte : 3000 euros pour 108 
passées devant une classe 
 

Dans la Drôme 25 étudiants assurent la 
décharge d’un directeur à 4 classes de 
septembre à février et 25 autres de février 
à juin.  
 

Ces étudiants le reste du temps sont en 
PE1 à l’IUFM où ils sont censés préparer 
le concours. Quand on pense au travail 
que représente la préparation à  ce 
concours;. Inutile de vous dire une fois le 
temps passé à la préparation de leur 
classe, à une journée en moins de forma-
tion à l’IUFM, ils amenuisent sacrément 
leurs chances de devenir un jour profes-
seur des écoles. Nous n’arrivons pas à 
savoir réellement quel est leur statut ? 
L’Administration non plus, sauf qu’elle ne 
s’en soucie pas.  
D’ailleurs, cela ne gêne en rien notre Ins-
pecteur d’Académie qui en CDEN a an-
noncé tout content : C’est mieux que les 
listes complémentaires, ils étaient en 
responsabilité devant une classe toute 
l’année, ce jeunes ne le sont qu’une fois 
par semaine.  
A la bonne heure ! Sauf que les listes com-
plémentaires avaient des perspectives 
d’entrée dans le métier, ce qui les pla-
çaient dans une démarche constructive 
pour leurs compétences professionnelles. 
Nous étions déjà fermement opposés au 
recrutement de liste complémentaire, mais 
a minima ils avaient préparé et passé le 
concours, ils avaient un statut de stagiaire 
et allaient bénéficier d’une année de for-
mation. L’IA ne parle pas des élèves, de ce 
qu’ils vont apprendre. Considérer qu’un 
étudiant en master, même très motivé, 
puisse offrir les mêmes conditions d’ap-

prentissage qu’un titulaire revient à se moquer des élèves, du 
travail que fournissent les enseignants et de leur engagement 
professionnel.  
Ces jeunes  ne sont pas stagiaires, encore moins fonctionnai-
res. étudiants nous répond-on. Comment peut-on laisser des 
étudiants en responsabilité devant des élèves ? Ne parlons pas 
de la surcharge de travail pour l’équipe et les directeurs d’école 
qui, sans nul doute, vont devoir « essuyer les plâtres » et jouer 
un rôle supplémentaire de tuteur. 
 

 Pour préciser, quelques données chiffrées s’imposent  : 
- 16 sont en charge d’une classe maternelle et 3 d’une Grande 
Section/CP : une manière encore d’observer à quel point l’en-
seignement de la maternelle reste une priorité ! 
- 4 ont un CM1/CM2 
- Ils sont répartis dans 5 circonscriptions : 4 pour celle de Ro-
mans, 2 pour celle de Saint Vallier, 7 pour Valence 1, 9 pour 
Valence 2, 3 pour Valence 3 ;  3 circonscriptions n’en n’ont pas 
(Crest, Nyons et Montélimar) sans compter l’ASH bien sûr ! 
Comment cette répartition a-t-elle été faite ? Nous ne le savons 
pas. 
 

Ils sont suivis par les équipes de circonscription mais échap-
pent à l’IUFM. Certains seront « visités »  : trois fois tout au 
plus dans l’année ! 
Est-ce que ces stages seront intégrés dans la validation de 
cette année ? Pas de réponse à ce jour Qu’en est-il de l’aspect 
formatif de l’évaluation ?  
En revanche, que se passera t-il pour les PE1 qui n’auront pas 
effectué ces stages ? Et ceux qui ne les valideraient pas ? 
Rappelons que ces étudiants n’ont eu aucune formation profes-
sionnelle préalable. Leur stage ne sert pas de moyen de forma-
tion mais de moyens de remplacement au même titre que les 
PE2 qui effectuent leur stage filé mais avec toutefois un aspect 
formateur. Le ministère anticipe la suppression de l’année de 
PE2 en introduisant ces stages qui risquent d’être pour de nom-
breux étudiants l’unique confrontation avec le terrain avant d’ê-
tre en pleine responsabilité durant leur première année d’ensei-
gnant stagiaire. Il sera facile ensuite d’assimiler ces stages à 
une formation professionnelle et professionnalisante.  
 

Pour le SNUipp, ces stages ne peuvent en aucun cas se substi-
tuer à une réelle formation professionnelle. Nous  continuons  à 
demander le maintien de la formation à l’IUFM après 2010. 
Nous dénonçons que ces étudiants sans formation soient en 
responsabilité de classe, tant pour le déroulement de la forma-
tion que pour le fonctionnement des écoles et la réussite de 
nos élèves. 
 

Bernadette LONG - Denis GODEAU 


